
Une rentrée bien « net » ! 
 

Pour la rentrée, le Centre Local de Promotion de la Santé de 
Charleroi-Thuin se met à l’heure des nouvelles techniques 
de l’information et de la communication. En effet, dès ce 
mois de septembre, vous pouvez surfer sur son site internet. 
Pour ce faire, il vous suffit de taper l’url : http://www.
clpsct.org. Sur ce site, vous trouverez, entre autres choses, 
le cadre légal de la promotion de la santé en Communauté 
française; une présentation du CLPSCT, de ses axes de tra-
vail, de son public-cible; une série de services en ligne; des 
informations factuelles sur le CLPSCT et ses activités; des 
liens vers d’autres sites ainsi que l’ensemble des coordon-
nées du CLPSCT et de ses décentralisations. Les contenus 
des rubriques sont, bien entendu, évolutifs et attendent tous 
vos commentaires et suggestions. Bonne rentrée et bonne 
visite !  

 

Vie Féminine  
 

 

Vie Féminine est un mouvement d’action culturelle et so-
ciale. Il est reconnu et agréé comme mouvement d’éduca-
tion permanente en milieu populaire. C’est un lieu de ren-
contre, d’échange, de réflexion et de partage. Un réseau de 
femmes de tous horizons qui se rassemblent et élaborent des 
projets. C’est un mouvement qui fait entendre la voix des 
femmes. 
Ce mouvement a de multiples facettes. Un pôle « petite en-
fance » avec des consultations prénatales et de nourrissons, 
un service de gardiennes encadrées (les Petits Câlins à 
Charleroi et le Cerf-volant à Thuin) et une maison d’accueil 
de l’enfance (Châtelimômes) et un service de garde extra-
scolaire (Pimprenelle). Un pôle « formations » avec des for-
mations de remise à niveau, une école de promotion sociale 
(cours professionnels pour adultes—071/30.22.17), des dos-
siers, des brochures, de la documentation et des prises de 
position. Un pôle « activités » avec des voyages et excur-
sions, des ateliers créatifs, des espaces rencontres, une 
bourse aux vêtements, une bourse aux livres, des conféren-
ces-débats. 
Vie Féminine prépare activement, avec tous les mouve-
ments de femmes de la région la Marche Mondiale des 
Femmes qui arrivera à Bruxelles le 14 octobre et à New 
York le 17 octobre 2000.  

Marie-Christine LOTHIER 
 
Vie Féminine                                               Vie Féminine 
Boulevard Tirou, 167                          Rue ‘t Serstevens, 22 
6000 Charleroi                                   6530 Thuin 
? 071/32.13.17 (le matin)                   ? 071/59.19.49      
 

 
 

Le nouveau tube de MC. Solid’Air 
 

Monsieur Jourdain de Molière l’aurait reconnu lui-
même  : jeunesse et solidarité, c’est une rime très pau-
vre  ! Qu’est ce que la solidarité inspire encore aux je u-
nes à l’heure des GSM, des loisirs individuels et de la 
flambée du pétrole  ? La Mutualité chrétienne relève le 
défi de la poésie  moderne. 
 

Il était une fois, dans une région très proche et il n’y a pas si 
longtemps que ça, des personnes, des travailleurs qui déci-
dèrent spontanément de cotiser ensemble. Ils mirent chacun 
un sou dans la caisse, chaque mois. A partir de ce moment-
là, en cas de maladie ou d’accident, la caisse leur venait en 
aide. Ils vécurent un peu mieux, un peu plus longtemps avec 
leurs enfants… 
Mais ce n’est pas la fin, car aujourd’hui,  
Un siècle après, plus ou moins, l’histoire se poursuit.  
Les mutualités sont devenues incontournables,  
Et je dirais même plus, indispensables 
A la Mutualité chrétienne depuis de longues années 
On se soucie des jeunes et de promotion de leur santé 
Qu’elle soit physique, sociale ou mentale  
Notre approche se veut la plus globale  
Des services et mouvements ont été créés 
Et nous pouvons même vous les citer : 
Infor Santé, les centres de planning familial,  
Jeunesse & Santé, Promusport, Solival 
Publications, animations, sensibilisation, consultations, 
Par, pour et avec tous les jeunes, question d’implication 
C’est l’ensemble des membres qui est gâté 
Des loisirs actifs et créatifs pendant l’année ou en congé 
Des formations, des plaines de jeux, des camps 
Des clubs et stages sportifs pour petits et grands 
Le tout mis ensemble devient une “ politique ” 
Dont la réussite dépend d’une formule magique  
Sensibiliser, impliquer, rendre actif et responsable  
A la poudre aux yeux, préférer le durable  
Et alors là tout devient possible, même en prose 
On peut tout faire rimer si on ose 
“ Jeunesse et solidarité ” ou “ Jeunité et solidaritesse ” 
Ça marche au quotidien, question de volontitude… 
Et si c’est un peu court jeune homme ? 
Pour en savoir plus, tu nous sonnes… 
Pour plus d’infos, contactez le service INFOR SANTE au 
071/54.83.18 ou surfez jusque dominique.hoff@mc.be 

Etienne MATHUES 
(Jeunesse & Santé / 

service « jeunes » de la Mutualité chrétienne)  
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Le contenu des articles qui parais-
sent dans « Dynamiques » n’enga-
gent que leurs auteurs.  



 
 

 Prévention des conduites à risques et 
promotion de la santé dans les établissements scolaires 

 

         Le service Toxicomanies du Centre de Santé Mentale 
du CPAS de Charleroi développe des programmes de pré-
vention des conduites à risques et de promotion de la santé et 
de la communication dans des établissements scolaires. 
         Les objectifs généraux de ces programmes sont : la 
mobilisation et la formation d’acteurs relais en milieu sco-
laire; la définition d’un programme de prévention 
(sensibilisation, formation, actions de prévention) au sein 
des différents établissements scolaires; la création et le suivi 
du fonctionnement d’une cellule de prévention au sein des 
établissements; l’évaluation de la portée de nos actions. 
 

Le développement des conduites à risques en milieu scolaire 
 

         Parmi les facteurs qui peuvent précariser les élèves 
des établissements scolaires et les mettre en danger, on re-
trouve le décrochage scolaire, l’absentéisme, les différentes 
formes de violence (verbale et physique), les usages toxico-
maniaques de drogues licites ou illicites, les conduites suic i-
daires, les conduites de marginalisation sociale et citoyenne 
(dégradation de matériel, petite délinquance urbaine, busi-
ness, racket, …), les mises en danger ressortant des logiques 
de défi (conduite dangereuse de véhicule), les pathologies 
alimentaires (anorexies, boulimies, …), les fugues, les ris-
ques liés à la sexualité, … 
         Le travail clinique et les recherches-actions menées 
auprès des usagers de drogues par notre équipe nous mon-
trent que la plupart des personnes ayant connu un parcours 
de dépendance aux drogues, de marginalisation et de précari-
sation ont vécu une forme de décrochage scolaire précoce. 
Ils se sont rassemblés et organisés dans des réseaux de socia-
bilité décalés liés à une certaine économie souterraine. Ces 
jeunes y ont cherché une place tant psycho-affective que so-
ciale et économique qu’ils n’ont su trouver ailleurs, et no-
tamment dans le milieu scolaire. Il nous paraît donc essentiel 
de tenter de prévenir le décrochage scolaire   afin de réduire 
les risques de voir ces jeunes adopter un style de vie déviant 
dans lequel prennent souvent place les pratiques de consom-
mation et de business. 

         Nous pensons que la prévention des conduites à ris-
ques et des dépendances doit renforcer la capacité d’inté-
gration des espaces de socialisation primaire et secondaire 
(familles, écoles, …) afin de protéger les jeunes les plus 
vulnérables du décrochage social. L’insertion scolaire nous 
apparaît comme un facteur généralement préventif. L’ab-
sentéisme et les processus présidant à la désinsertion sco-
laire (décrochage, violences physique et verbale, désintérêt 
clairement affiché, …) sont souvent un des chaînons induc-
teurs de mécanismes de précarisation et de marginalisation 
ultérieurs. 
          Notre démarche s’inspire de l’approche communau-
taire. Il s’agit de développer un espace relationnel, chaque 
fois spécifique, avec les acteurs de chaque établissement 
scolaire afin d’en identifier tant les ressources que les ca-
ractéristiques organisationnelles, culturelles et sociales. 
Notre travail veut impérativement s’appuyer sur les capaci-
tés, les demandes et les forces potentielles présentes dans 
chaque école avec lesquelles nous travaillons afin d’identi-
fier et d’amplifier les mouvements existants. Nous cher-
chons à renforcer les compétences de l’ensemble des ac-
teurs scolaires (parents, enseignants, éducateurs, …) et des 
jeunes eux-mêmes à travers des actions concrètes, adaptées 
à chaque établissement, visant à améliorer le bien-être des 
acteurs scolaires et la communication entre eux. Notre ob-
jectif est de renforcer les aptitudes relationnelles et sociales 
tant du système scolaire dans son ensemble que des indiv i-
dus qui le composent. 
         Le concept de promotion du bien-être et de la com-
munication au sein de chaque école permet d’éviter une 
stigmatisation de la population scolaire et plus particulière-
ment de certains jeunes qui pourraient être plus particuliè-
rement concernés par un des phénomènes décrits plus haut. 
Cette méthodologie de travail nous semble donc appropriée 
à la réalité rencontrée dans les écoles concernées et favo-
rise le mieux-être et le mieux-vivre de tous les acteurs sco-
laires.    

                   Marie-Paule GIOT 
                                                 (Service Toxicomanies / 

          Centre de Santé Mentale du C.P.A.S. de Charleroi) 

 
 

? Les 26/09/2000, 24/10/2000, 19/12/2000 et 22/02/2001, formation en 4 jours « Repères éducatifs », organisée par 
l’asbl Trempoline pour les intervenants sociaux et les enseignants. Prix : 1.800 fb/jour. Infos : 071/40.27.27. 

? D’octobre à juin 2001, première année de la formation en 2 ans « Education familiale et relationnelle  », organisée 
par le CUNIC, le CIFOP et l’EPE pour les parents et les professionnels de l’accueil de l’enfant. Prix : 29.500 fb/an. 
Infos : journée de présentation le 23 septembre 2000, à 10 h. au CUNIC ou 071/31.46.10 et 32.74.51. 

? Les 12/10/2000 et 30/11/2000, formation en 2 jours « Connaissance et gestion de la douleur », organisée par l’asbl 
Sarah pour les soignants professionnels. Prix : 4.000 fb pour les 2 jours , livre et syllabus compris. Infos : 
071/37.49.32.  

? Les 25/10, 26/10 et 27/10/2000, premier niveau de la formation en 3 niveaux « L’accompagnement des personnes en 
fin de vie », organisée par l’asbl Sarah pour les soignants professionnels et bénévoles en soins palliatifs. Prix : 6.000 
fb pour le premier module. Infos : 071/37.49.32.  

 
 

? Afin de contacter les permanents du CLPSCT, vous disposez de nouvelles adresses e-mail. Insérez-les dans votre fi-
chier « adresses » au plus vite : martine.bantuelle@clpsct.org (direction), viviane.vandenberg@clpsct.org 
(coordination), yves.dario@clpsct.org (communication), secretariat@clpsct.org (secrétariat) et doc@clpsct.org 
(documentation). 


